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Le mot hérésie évoque des images de disputes théologiques anciennes, de procès
ecclésiastiques et de personnages historiques ayant marqué le cours de la foi chrétienne.
Pendant des siècles, le concept d’hérésie a été lié à la dissidence doctrinale, à la lutte pour
maintenir la pureté de la foi et à la défense des dogmes fondamentaux du christianisme.
Mais qu’est-ce que cela signifie d’être hérétique aujourd’hui, au XXIe siècle ? Est-ce un
concept relégué à l’histoire ou a-t-il encore de la pertinence dans la vie des croyants ? Dans
cet article, nous explorerons ce que signifie l’hérésie aujourd’hui pour l’Église catholique, sa
signification théologique et comment ce concept peut s’appliquer à la vie quotidienne des
catholiques.

Brève Histoire de l’Hérésie dans l’Église

Pour comprendre ce que signifie l’hérésie aujourd’hui, il est important de connaître son
histoire. Le terme hérésie vient du grec hairesis, qui signifie « choix » ou « parti ». À l’origine,
il désignait un choix ou une préférence de croyances déviant de l’enseignement
communément accepté. Avec le temps, le terme a pris une connotation plus négative,
désignant toute doctrine qui contredisait les principes fondamentaux du christianisme.

Dès les premiers siècles de l’Église, l’hérésie était perçue comme une menace à l’unité de la
foi. Des mouvements comme l’arianisme, qui niait la divinité du Christ, ou le gnosticisme, qui
proposait une connaissance secrète et ésotérique, étaient considérés comme des hérésies
dangereuses pouvant égarer les fidèles loin de la vérité révélée par Dieu. Au fil des siècles,
l’Église a été confrontée à diverses courants qui, selon elle, mettaient en péril l’intégrité de la
foi chrétienne.

Au Moyen Âge, l’hérésie a pris une dimension juridique et politique. Les hérésies médiévales,
telles que le catharisme ou le mouvement vaudois, remettaient non seulement en question
des doctrines théologiques, mais aussi l’ordre social et ecclésiastique établi. Cela a conduit à
la création de l’Inquisition, un tribunal ecclésiastique chargé d’identifier et de corriger les
déviations doctrinales. Bien que cette période de l’histoire soit souvent vue avec une certaine
controverse, il est essentiel de la comprendre dans son contexte : l’Église cherchait à
protéger l’unité de la foi et à garantir que les croyants suivaient le chemin tracé par le Christ
et les Apôtres.

Que Signifie l’Hérésie au XXIe Siècle ?

Aujourd’hui, le contexte est très différent. Nous vivons dans une ère de pluralisme religieux,
de dialogue interreligieux et de respect pour les diverses croyances. Alors, comment l’Église
catholique définit-elle l’hérésie au XXIe siècle ?



Hérésie au XXIe Siècle : Que Signifie Être Hérétique Aujourd’hui Selon
l’Église Catholique ? | 2

Catholicus.eu Les catholiques européens en français | 2

Le Catéchisme de l’Église Catholique, au numéro 2089, offre une définition claire :
l’hérésie est « la négation opiniâtre, après réception du baptême, d’une vérité qu’il faut
croire de foi divine et catholique, ou bien un doute opiniâtre à son sujet. » En d’autres
termes, une personne baptisée qui rejette consciemment une vérité essentielle de la foi
chrétienne commet une hérésie.

Il est important de noter deux éléments clés dans cette définition : premièrement, l’hérésie
implique une négation « opiniâtre », c’est-à-dire une attitude persistante de rejet de la vérité
révélée ; deuxièmement, l’hérésie se réfère à des vérités qui « doivent être crues de foi
divine et catholique », ce qui signifie que tous les désaccords doctrinaux ne sont pas
considérés comme des hérésies, mais seulement ceux qui affectent les fondements de la foi.

Hérésie vs Désaccord Théologique

Dans le contexte actuel, il est facile de confondre ce qui constitue une hérésie avec ce qui est
simplement un désaccord théologique ou une opinion personnelle sur certains sujets. L’Église
permet un espace légitime pour le débat et la réflexion théologique. En fait, le
développement de la doctrine au fil de l’histoire a été, en grande partie, le fruit de ce débat
interne. Cependant, la différence clé réside dans l’intention et l’objet du désaccord.

Par exemple, un catholique peut avoir des questions ou des doutes sur certains aspects de la
doctrine ou de la morale de l’Église, comme les enseignements sur la justice sociale, le rôle
de la femme ou l’éthique sexuelle. Ces questions, si elles sont abordées avec humilité et
désir de chercher la vérité, ne constituent pas une hérésie. Il est naturel que les croyants
cherchent à mieux comprendre leur foi et à affronter des questions difficiles. L’hérésie, en
revanche, implique une négation délibérée et persistante d’une vérité fondamentale, telle
que la divinité du Christ, la résurrection, la Trinité ou la présence réelle dans l’Eucharistie.

Hérésie et Vie Quotidienne

Et comment cela affecte-t-il la vie quotidienne des catholiques au XXIe siècle ? À première
vue, il peut sembler que le concept d’hérésie soit quelque chose de lointain pour la plupart
des croyants, réservé aux théologiens ou aux universitaires. Cependant, la réalité est que
tous les chrétiens sont appelés à vivre en conformité avec la foi qu’ils professent, et l’hérésie,
dans son sens le plus profond, est une déviation de cette foi.

Dans le contexte actuel, l’hérésie peut se manifester de manière plus subtile, mais non moins
dangereuse. Aujourd’hui, nous vivons dans une société qui promeut le relativisme, l’idée qu’il
n’y a pas de vérités absolues et que chaque personne peut définir sa propre « vérité ». Cette
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mentalité peut influencer les croyants, les amenant à remettre en question ou à minimiser
les vérités fondamentales de la foi catholique.

Par exemple, il devient de plus en plus courant d’entendre des personnes qui se considèrent
comme catholiques affirmer que la résurrection du Christ n’est pas littéralement vraie, mais
seulement un symbole d’espoir. Ou que les dogmes mariaux, comme l’Immaculée
Conception, sont simplement des mythes pieux sans fondement réel. Ces positions, bien
qu’elles puissent sembler inoffensives, sont des déviations de la foi catholique et, dans
certains cas, peuvent être considérées comme des formes d’hérésie si elles sont soutenues
avec opiniâtreté.

L’Appel à la Fidélité dans la Foi

Dans ce contexte culturel, les catholiques sont appelés à rester fidèles à la foi qu’ils ont
reçue, non comme une imposition ou un fardeau, mais comme une invitation à vivre dans la
vérité et dans l’amour de Dieu. L’Église ne voit pas l’hérésie comme une simple infraction
légale ou une erreur intellectuelle, mais comme une déviation qui affecte profondément la
vie spirituelle de la personne. La foi catholique est une foi intégrale, qui cherche à englober
tous les aspects de la vie du croyant, de sa relation avec Dieu à son engagement envers les
autres.

Pour éviter de tomber dans l’hérésie, il est essentiel de cultiver une attitude d’humilité et
d’ouverture à la vérité. Cela signifie être disposé à apprendre, à approfondir la connaissance
de la foi et à chercher la guidance de l’Église sur des sujets difficiles. Cela implique
également de vivre en accord avec les enseignements de l’Église, non seulement en théorie,
mais dans la pratique quotidienne.

Conclusion : Un Appel à la Conversion et à l’Unité

Être hérétique aujourd’hui, comme aux temps anciens, ne se résume pas à avoir une opinion
différente. L’hérésie est une rupture avec la vérité de Dieu, une vérité non seulement crue
intellectuellement, mais aussi vécue dans la transformation de la vie. L’Église catholique
continue d’appeler tous ses enfants à la conversion, à l’unité et à la fidélité à la foi transmise
par le Christ et les Apôtres.

En ce XXIe siècle, marqué par la confusion et le relativisme, le défi pour les catholiques est
de rester fermes dans la vérité, non par rigidité, mais par amour pour Dieu et pour sa
révélation. Au final, ce qui est en jeu, ce n’est pas seulement une doctrine, mais notre
relation avec Dieu, qui nous invite à vivre dans la plénitude et en communion avec Lui.


